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Etre mere aujourd' hui
Nos lecteurs se souviendront de l'article
para I'annee derniere (No 2/1976) con-
cernant les divers cours organises par la
Croix-Rouge suisse ä l'intention de la
population de notre pays. Nous avons
parle ä cette occasion du cours de Soins ä
la mere et ä l'enfant, organise depuis 1952
et destine ä preparer les jeunes ou les
futurs parents ä leur fache d'educateurs.
Le fait qu'un nombre toujours croissant de

jeunes s'inscrivent ä ce cours demontre
sans doute qu'il s'agit la d'une necessite;
les conditions de notre societe moderne
n'etant plus ce qu'elles etaient jadis, l'ap-
prentissage de parents ne se fait plus par
simple contact familial ou par tradition.
Nombreuses sont les femmes qui se sen-
tent desemparees devant une naissance

prochaine et qui exigent qu'on les aide. Le
texte que nous reproduisons ici - un ex-
trait du livre du docteur Bruno Bettel-
heim, Dialogues avec les meres — est signi-
ficatif a ce sujet. La redaction

Pour les meres, et en particulier pour Celles

qui elevent leur premier enfant, la
maternite est une rude epreuve, en depit
de la plenitude qu'elles eprouvent. On les
a rendues conscientes de l'importance de
leur role pendant les premieres annees de
leur enfant, mais ce sentiment les intimide
et les fait souvent hesiter sur ce qu'elles
doivent faire. Leur inquietude ne trouve
guere de soulagement dans les innombra-
bles livres qui traitent de l'education, oü
elles sont tour ä tour saintes ou marätres,
mais toujours des etres qui assument une
immense responsabilite, phenomene de-
moralisant pour une jeune femme qui sait
qu'elle se situe, apres tout, dans la

moyenne des etre humains. Elle voulait,
bien sür, etre mere et se rejouit de l'etre,
mais elle ne s'attendait pas ä etre responsable

de ces milliers de choses qui peu-
vent, lui dit-on, nuire ä son enfant. Par
ailleurs, elle entend dire que s'occuper de

son enfant est tout ä fait naturel et qu'il
n'y a rien de particulierement remar-
quable ä changer quotidiennement les langes

du bebe, encore que la fagon de le
faire puisse avoir des consequences graves.
Elle sait aussi que toute conversation qui a
les enfants pour theme est consideree
comme du bavardage superflu. Si bien que
la jeune mere ressent une contradiction
entre l'importance qu'on lui donne dans
les livres et les journaux specialises et

l'image de la simple «menagere-mere de
famille» qu'on lui propose assez souvent.
Autrefois, et encore maintenant dans
d'autres societes que la notre, la vie de la

jeune fille etait une longue preparation au
mariage. Une fois mariee, elle etait
capable d'assumer ses responsabilites
domestiques. II n'en va pas de meme dans

notre societe. Bien que la plupart des jeunes

meres d'aujourd'hui aient envisage de
se marier un jour et d'avoir des enfants,
leur vie les a orientees vers tout autre
chose. Leur travail scolaire etait le meme
que celui des gargons qui preparaient leur
avenir. Quand elles se marient, elles conti-
nuent parfois ä frequenter les colleges et
les universites, ou, plus souvent, ont un
emploi qui fait vivre le menage pendant
que le mari finit ses etudes. Ainsi, le

mariage lui-meme ne les forme pas pour la
vie domestique, puisque les travaux managers

prennent la seconde ou la troisieme
place derriere les etudes et le metier, ou
l'un des deux seulement.
Cette situation se modifie brusquement
des la naissance du premier enfant. La
mere, habituellement, cesse de travailler
pendant les derniers Stades de sa gros-
sesse, et cela est dejä une nouveaute.
D'autre part, la grossesse requiert tout ce

qui lui reste d'energie et de curiosite.
Ensuite, viennent l'accouchement puis
quelques semaines de convalescence et

d'adaptation ä l'enfant. Une fois que cette
periode est passee, la jeune mere se rend

souvent compte qu'elle va devoir vivre
une vie tres differente de celle qu'elle
avait connue jusqu'alors.
On lui a decrit la maternite comme une
nouvelle experience passionnante qui elar-
girait encore davantage son horizon. Mais
en realite, elle a ete bien obligee de renon-
cer ä une bonne partie de ce qui l'interes-
sait auparavant. A moins d'etre fascinee

par les menus progres de son enfant, il n'y
a pour elle aucun enrichissement en
perspective. Parce que son enfant exige
toujours son attention, le monde de ses nou-
velles experiences ne prend pas corps, tan-
dis que celui de ses anciennes experiences
enrichissantes se ferme de plus en plus.
Tout cela est particulierement sensible

avec le premier enfant. Pendant qu'elle
s'occupe du second et du troisieme, les
aines procurent ä la mere des satisfactions
qui l'aident ä vivre.
Des solutions? Je suis convamcu que nous
finirons par trouver une solution ä ce
Probleme. Ce sera peut-etre en creant quel-
que chose qui ressemblerait ä une extension

de la famille, comme cela se pratique
dans certaines societes oü une partie de

l'education de l'enfant est confiee aux an-
ciens ou partagee avec les parents. On
pourrait aussi remettre l'enfant, ä temps
partiel, ä des professionnels, ce qui per-
mettrait ä la mere d'avoir du temps libre

pour se consacrer ä ses anciennes activites,
qu'elles soient d'ordre social ou profes-
sionnel.
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